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AU SAHEL 
CENTRAL 

L’AIDE HUMANITAIRE  
DANS UN CONTEXTE  

HORS DU COMMUN 



Alain Boinet
Fondateur

Au Mali, Burkina Faso, Niger, 
17 millions d’êtres humains 
ont besoin dès maintenant de 
secours humanitaires ! Mais l’ONU 
nous alerte sur des “déficits de 
financement considérables”. 

Nous vous invitons à relever 
ensemble ce défi afin de sauver 
des vies et de relancer les activités 
économiques grâce à votre don tant 
il est vrai que “les petits ruisseaux 
font les grandes rivières”. 

Accès à l’eau potable et à 
l’assainissement, alimentation, abris, 
comme le dit Xavier Lauth, directeur 
des opérations de SOLIDARITÉS 
INTERNATIONAL, nous pouvons et 
devons agir à tout prix avec vous et 

ALERTE SAHEL !
nos partenaires, d’autant plus que les 
réfugiés exilés au Togo et au Bénin 
nous appellent à l’aide. 

Grâce à votre soutien fidèle, nous 
avons pu remplir notre mission de 
secours au Maroc pour les victimes 
du séisme en septembre dernier et 
nous vous en remercions pour eux. 

Si votre générosité le permet à 
nouveau, alors, ensemble, nous 
pouvons mieux secourir les oubliés 
du Sahel, là où nous sommes 
présents sur le terrain avec nos 
équipes auxquelles les moyens 
manquent. 

Votre don est vital et apporte aussi 
de l’espoir !

SOLIDARITÉS INTERNATIONAL est labellisée “Don en Confiance”, organisme  
de labellisation et de contrôle des associations et fondations faisant appel  
à la générosité du public. SOLIDARITÉS INTERNATIONAL s’engage à respecter  
ses principes de transparence financière et de rigueur de gestion. 
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À NOS CÔTÉS

POURQUOI DONNER PAR 
PRÉLÈVEMENT AUTOMATIQUE ?

“Je donne à SOLIDARITÉS INTERNATIONAL car je suis 
sensible à leurs efforts pour expliquer en profondeur 
leurs différentes problématiques. Par exemple, j’avais 
aimé le dossier sur l’urgence climatique paru l’année 
dernière. J’apprécie également la transparence de 
l’association sur ses dépenses, et son respect pour les 
personnes secourues. J’ai le sentiment que l’aide va 
véritablement aux populations démunies, et privilégie 
des solutions pérennes, comme l’installation de jardins 
potagers au Venezuela.”

Comme des milliers de personnes, Catherine a choisi le 
don régulier par prélèvement automatique pour soutenir 
SOLIDARITÉS INTERNATIONAL. Cela lui permet de 
poursuivre son engagement auprès d’une association en 
accord avec ses valeurs. Si elle le souhaite, Catherine peut 
modifier le montant ou la régularité de son prélèvement 
par un simple e-mail à notre service relation donateurs. 
Et quelques semaines avant sa déclaration d’impôts, elle 
reçoit son reçu fiscal sans avoir à le demander.

En choisissant ce mode de soutien, Catherine permet  
à SOLIDARITÉS INTERNATIONAL d’anticiper le montant 
de ses ressources financières sur les années à venir. 
L’association peut ainsi planifier le développement de ses 
opérations, en accord avec les principes de redevabilité, de 
transparence et de respect des populations qui lui  
sont chers.

CONTACTEZ-NOUS…
En ce début d’année, vous aussi, vous souhaitez 
soutenir durablement et à votre rythme les actions de 
SOLIDARITÉS INTERNATIONAL ?  Rendez-vous sur notre 
site internet, complétez le bulletin de don ci-joint ou 
écrivez-nous par email si vous avez des questions ! 
donateurs@solidarites.org ou www.solidarites.org
PS : le soutien régulier est déjà votre résolution  
solidaire 2024 et vous souhaitez augmenter le montant 
de votre don mensuel ? Écrivez-nous par e-mail  
ou contactez-nous au 01 87 64 48 79. 

Pour accéder à votre espace 
donateur, flashez ce QR code 
ou rendez-vous sur https://
espacedonateur.solidarites.
org/login

Devenez bénévole !
Le saviez-vous ? SOLIDARITÉS INTERNATIONAL 
compte trois Délégations bénévoles actives  
en Bretagne, dans les Pays de la Loire et en 
Île-de-France. Ces délégations sont notamment 
chargées d’organiser des sensibilisations 
scolaires centrées sur la thématique de l’accès 
à l’eau. Pour ce faire nous avons développé le 
“Jeu de l’Eau”, un atelier ludique d’une heure au 
cours duquel nous invitons les élèves à réfléchir 
aux enjeux de l’eau dans le monde, au travail 
humanitaire ainsi qu’à l’impact des crises sur les 
populations.

Pour pouvoir toucher le plus grand nombre 
et sensibiliser les générations futures à des 
problématiques très actuelles, les Délégations 
ont besoin de bénévoles pour les aider à relayer 
leur message. Vous souhaitez intégrer des 
équipes motivées, dynamiques et en plein 
développement, n’hésitez pas à vous rendre sur 
le site web de SOLIDARITÉS INTERNATIONAL 
pour y déposer une candidature. Ce sera pour 
vous l’occasion de vous engager dans une 
aventure humaine unique. 

Si vous êtes professeur en Bretagne,  
dans les Pays de la Loire ou en Île-de-France, 
et que vous souhaitez organiser un atelier 
de sensibilisation dans votre établissement, 
n’hésitez pas à nous contacter à cette 
adresse : lduliege@solidarites.org.

mailto:donateurs@solidarites.org
http://www.solidarites.org
https://espacedonateur.solidarites.org/login
https://espacedonateur.solidarites.org/login
https://espacedonateur.solidarites.org/login
https://espacedonateur.solidarites.org/login
mailto:lduliege@solidarites.org


DOSSIER SPÉCIAL

Au Sahel central, les conflits violents 
et constants sont la cause première 
de la crise humanitaire qui touche 
17 millions de personnes aujourd’hui. 
Les lignes de front se déplacent au 
gré des changements d’allégeance, 
des fortunes et infortunes des 
différents groupes armés, plongeant 
des régions entières dans l’insécurité 
et jetant les populations sur les 
routes pour fuir les combats.

AU SAHEL CENTRAL, L’AIDE HUMANITAIRE  
DANS UN CONTEXTE HORS DU COMMUN
Inédite par la rapidité de sa détérioration et par sa vitesse de propagation, la situation du Sahel central (Mali, 
Burkina Faso et Niger) condense les grandes crises contemporaines. L’action humanitaire, mise en œuvre par 
des équipes nationales ou de la sous-région, est entravée par des questions de sécurité complexes. Dans cette 
région plus qu’ailleurs, SOLIDARITÉS INTERNATIONAL confirme son identité d’acteur frontliner - au plus près 
des lignes de front - là où les besoins humanitaires sont les plus criants.

La situation humanitaire est 
fortement dégradée d’autant plus 
que ces conflits prennent place dans 
des régions déjà très fragilisées 
par l’isolement géographique et 
l’absence de services publics. En 
2023, 8 824 écoles ont ainsi fermé 
dans les trois pays du Sahel central. 
L’accès à l’eau est trop rare, les 
forages manquent. L’insécurité 
alimentaire et nutritionnelle est 

chronique au Sahel, et elle est 
aggravée par les inondations et 
sécheresses dont la sévérité et 
la fréquence augmentent avec le 
dérèglement climatique.

Le tableau peut paraître sombre, 
il n’en reste pas moins réel. Pour 
aider les populations à se relever, 
nos équipes font face à des défis 
particulièrement prégnants. 
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TRAVAILLER DANS  
DES CONDITIONS 
EXTRÊMES DE SÉCURITÉ

Dans la zone des trois frontières, le 
Liptako-Gourma, les conditions de 
sécurité sont délétères, volatiles. 
Porter assistance aux personnes 
au plus près des lignes de front fait 
partie de la mission de notre ONG. 
Aussi, malgré les difficultés nos 
équipes s’emploient à maintenir les 
opérations et ouvrent des bases 
dans les régions les plus reculées, 
les plus difficiles. Il faut sans cesse 
négocier avec les militaires et les 
divers groupes armés pour réussir à 
accéder aux populations. Certaines 
bases ne sont plus accessibles par 
la route. Trop de risques d’attaque 
ou d’engins explosifs sur les axes 
routiers. Dans ces situations, 
les équipes accèdent aux bases 
par les vols du Service aérien 
humanitaire des Nations unies. 
Si les humanitaires ne sont pas 
directement ciblés, ils peuvent être 
des victimes collatérales. Chaque 
risque est donc analysé pour faire les 
bons choix, décider d’évacuer le cas 
échéant, ou de se confiner. 
Presque 400 salariés de 
SOLIDARITÉS INTERNATIONAL 
sont actuellement présents au Sahel 
central, dont 93 % sont originaires 
du Sahel et l’immense majorité sont 
des équipes recrutées localement. 
La plupart des salariés apportent 
donc une assistance humanitaire 
tout en étant eux-mêmes affectés 
par l’insécurité croissante et la 
dégradation générale du contexte 
humanitaire au Sahel.

DJIBO, VILLE-EMBLÈME 
DES BLOCUS

C’est la situation que connaissent 
nos équipes au Burkina Faso depuis 
quelques mois. Dans ce pays, plus 
d’une trentaine de villes subissent un 
blocus. À l’heure où nous écrivons ces 
lignes, il est impossible d’entrer ni de 
sortir de Djibo au nord du pays. Les 

commerces ne sont plus achalandés, 
le réseau d’eau est attaqué pour 
asphyxier cette agglomération de 
300 000 habitants, dont la moitié 
sont des enfants, et qui accueille de 
nombreux réfugiés d’autres régions 
du pays. En 2022, une évaluation 
avait déterminé que 35 à 85 % de 
la ration quotidienne des habitants 
était constituée de feuilles sauvages, 
les agriculteurs n’ayant plus accès à 
leurs champs en périphérie de la ville. 
La quantité d’eau disponible a atteint 
trois litres par jour et par personne 
pendant des semaines, ce qui est 
moitié moins que le minimum vital. 

Une vingtaine de salariés de 
SOLIDARITÉS INTERNATIONAL 
y continuent le travail quand cela 
est possible, mais quand le niveau 
d’alerte est maximal, un confinement 
s’applique. L’équipe s’astreint alors 
à un protocole de sécurité adapté, et 
nous lui envoyons des vivres dès que 
les vols humanitaires le permettent. 
On évacue quand cela est possible 
ceux qui ne résident pas dans la ville. 
Les collaborateurs locaux restent 
souvent dans leur famille, mais il 
est arrivé que certains demandent 
à être évacués également, comme 
ce fut le cas à plusieurs reprises à 
Ouagadougou. Tous ont la possibilité 
de recevoir une aide psychologique 
s’ils le souhaitent. 

Malgré ces conditions de travail 
hors du commun, grâce aux 
équipes du Sahel, SOLIDARITÉS 
INTERNATIONAL reste en capacité 
d’agir avec efficacité. Nous 
donnons accès à une eau propre 
et saine, nous construisons des 
forages, nous fournissons une aide 
alimentaire, nous distribuons de 
l’eau et construisons des abris. Nous 
aidons également les populations à 
développer leurs moyens d’existence 
en distribuant des outils, des intrants, 
ou en proposant des formations. La 
continuité de nos actions dans ces 
zones parmi les plus difficiles est 
une fierté. Elle est rendue possible 
par les équipes, les partenaires, les 
bailleurs, et par les donateurs. En 
2023, grâce à l’engagement de tous, 
environ 1,7 million de personnes1 
ont pu recevoir l’assistance de 
SOLIDARITÉS INTERNATIONAL.

1 	À l’heure où nous écrivons ces lignes, 
	 les données des programmes ne sont  
	 pas encore clôturées.
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Mali, 2024

Avec un don de 250 €, soit 
62,5 € après déduction fiscale, 
vous nous permettez de 
réhabiliter l’abri d’un ménage 
déplacé au Burkina Faso.



FOCUS

DANS LE GOLFE DE GUINÉE, SOUTENIR LES PERSONNES DÉPLACÉES  
ET LES POPULATIONS HÔTES

2024, UNE ANNÉE EXIGEANTE POUR LE MONDE HUMANITAIRE

L’année 2024 s’ouvre sur un monde 
de plus en plus violent. 2022 était 
l’année la plus meurtrière depuis 
1984, mais les conflits actuels, tels 
qu’à Gaza, au Sahel et au Soudan, 
laissent présager des chiffres 
encore plus alarmants pour 2024. 
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Sans surprise, ces pays sont aussi 
identifiés comme particulièrement 
menacés par la famine. 

On considère qu’en 2024, près de 
300 millions de personnes auront 
besoin d’aide humanitaire, soit 64 

millions de personnes en moins 
qu’en 2023. Cette baisse est due 
à l’amélioration des conditions de 
vie dans certains pays comme au 
Kenya ou au Pakistan, mais elle 
tient surtout à un changement 
de méthodologie de comptage. 
Pourtant, les Nations Unies et les 
organisations humanitaires ont  
pour objectif d’aider 181 millions  
de ces personnes, et donc 
d’en laisser deux sur cinq sans 
assistance ; c’est le pourcentage  
le plus bas jamais atteint. 

Seules les solutions politiques, en 
mettant fin aux conflits, pourront 
réellement réduire les besoins 
humanitaires des populations, mais 
SOLIDARITÉS INTERNATIONAL 
s’engage à rester en première 
ligne pour intervenir auprès des 
populations les plus menacées.

Au Togo et au Bénin, on constate l’absence de camps 
de déplacés. Les personnes se sont mélangées à la 
population hôte. Ces communautés sont proches.  
Elles parlent la même langue, s’entendent bien et ont 
des besoins similaires. SOLIDARITÉS INTERNATIONAL 
a donc privilégié une démarche transversale intégrant 
personnes déplacées et hôtes.

Aujourd’hui, la mission Togo-Bénin finalise son ouverture 
et des premiers blocs de latrines ont été installés dans 
la zone de transit de la Préfecture à Dapaong, au Togo. 
L’équipe va démarrer les réhabilitations de points d’eau  
et les distributions de kits qui contiennent de la nourriture 
sèche pour quelques repas et des articles d’hygiène 
(brosses à dent, shampoings…). Le nécessaire pour vivre 
lorsqu’on a tout perdu. 

Les activités des groupes armés dans la bande 
sahélienne provoquent des déplacements de population 
au nord des pays du Golfe de Guinée, jugés plus sûrs. 
On parle aujourd’hui de 50 000 personnes au Togo et 
15 000 au Bénin. Il s’agit de personnes réfugiées entrées 
sur les territoires de ces pays par le Nord, mais aussi de 
personnes déplacées internes fuyant les violences. 

SOLIDARITÉS INTERNATIONAL anticipe les besoins 
humanitaires dus à ces déplacements. Pour cela, une 
mission exploratoire a été menée en 2023. L’équipe a 
pu discuter avec les acteurs locaux, observer les sites, 
recenser les points d’eau non fonctionnels et rencontrer 
les bénéficiaires pour évaluer les risques et besoins de 
protection.  
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ÉCLAIRAGE

En septembre 2023, un séisme de 
magnitude 6,8 frappe le Maroc. Avec 
2 946 décès, 5 741 blessés et 20 000 
habitations totalement détruites, 
le pays se trouve confronté à une 
crise humanitaire soudaine. Dans 
les zones montagneuses ravagées, 
les populations campent à proximité 
des ruines de leur logement. L’accès 
aux toilettes et aux douches n’est 
plus possible. L’analyse technique 
menée par notre équipe révèle qu’en 
plus des destructions de maisons et 
d’infrastructures, le séisme a dévié 
des cours d’eau et fait bouger leur 
source, coupant l’accès à l’eau de 
nombreux villages. 

L’hiver s’annonçant, avec ses 
températures largement négatives, 
SOLIDARITÉS INTERNATIONAL 
avait alors lancé un appel à dons 
d’urgence pour les victimes du 
séisme. Vous avez été nombreux à 
répondre présents. Votre générosité, 
celle de nos partenaires privés et de 
l’agence française de l’eau, a permis 

de débloquer en un temps record 
196 000 euros d’aide humanitaire. 
Cet argent a financé l’installation  
de douches et de latrines, et a permis 
de garantir la sécurité et la dignité 
des victimes.

Aujourd‘hui, la phase d’urgence se 
clôture. Les acteurs locaux au Maroc 

MAROC : SOLIDARITÉS INTERNATIONAL PASSE LE RELAIS  
AUX ACTEURS LOCAUX

LA PHOTO DU MOIS

Cette maison du centre de l’Ukraine est 
tagguée d’un Z, sigle de l’occupation 
russe. Les tempêtes de neige et 
des températures de -12 degrés ont 
provoqué des dizaines de décès cet 
hiver. Faire face au froid hivernal est une 
difficulté majeure pour les populations. 

sont en capacité de répondre aux 
besoins des populations et l’aide 
internationale n’est plus nécessaire. 
SOLIDARITÉS INTERNATIONAL 
achève donc son engagement  
dans le pays.

Merci de votre engagement aux côtés 
des victimes du séisme du Maroc.

Avec un don de 100 €, 
soit 25 € après déduction 
fiscale, vous nous permettez 
de distribuer à une famille 
ukrainienne le combustible 
nécessaire pour se chauffer 
pendant un mois.



Suivez-nous / Contactez-nous

Par courrier : 

SOLIDARITÉS INTERNATIONAL 
89, rue de Paris 

92110 Clichy la Garenne

Par e-mail : 

info@solidarites.org

@
Facebook : 

facebook.com/
SOLIDARITES.

INTERNATIONAL

X :

twitter.com/ 
solidarites_int

Instagram :

instagram.com/
solidaritesinternational/

RENCONTRE

Quel est votre parcours 
professionnel ?
Je travaille depuis 12 ans pour 
SOLIDARITÉS INTERNATIONAL. 
J’ai commencé comme stagiaire au 
siège, j’ai ensuite occupé plusieurs 
postes de coordinateur sur le terrain 
puis celui de responsable du Service 
des Urgences. Je suis directeur des 
opérations depuis septembre 2023. 

Toute une partie de mon travail est 
liée à la stratégie. Dans quels pays 
agir ? Quels programmes proposer ? 
C’est à moi que les directeurs 
régionaux remontent certains 
problèmes concrets. Récemment je 
suis allé voir de grosses opérations 
d’urgence au Tchad et une opération 
très sensible pour accéder aux 
populations au Darfour. 

RENCONTRE AVEC XAVIER LAUTH,  
DIRECTEUR DES OPÉRATIONS DE SOLIDARITÉS INTERNATIONAL

Comment prévenir les risques 
dans les zones les plus 
difficiles ?
Même une simple distribution de 
vivres ou de produits d’hygiène 
pourrait mettre en danger les 
personnes bénéficiaires qui peuvent 
subir des pressions ou des menaces. 
Il faut donc analyser ces risques et 
déterminer la façon d’agir la plus 
sûre pour nos équipes et pour les 
populations affectées. Cela passe 
par l’affirmation forte du principe 
d’impartialité auprès de toutes les 
parties prenantes à un conflit. Ce 
travail nous permet chaque jour de 
traverser des check-points et de voir 
notre logo reconnu et respecté par 
les communautés.

Quelles évolutions anticipez-
vous pour l’humanitaire ?
Tout d’abord le nombre et la durée 
des crises augmentent. Ensuite la 

diplomatie humanitaire devient de 
plus en plus difficile, et le changement 
climatique, provoque ou aggrave les 
facteurs des crises. Au final, le secteur 
de l’humanitaire est de plus en plus 
technique et complexe et cette 
situation perdurera.

Pourquoi les dons du grand 
public sont-ils indispensables ? 
La différence entre les besoins 
de financement pour l’action 
humanitaire et les dons effectifs 
des bailleurs publics ne cesse de 
s’accroître et devrait atteindre un 
record pour l’année 2023. C’est à 
nous tous de nous mobiliser pour 
que les personnes en souffrance 
ne soient pas les victimes de cette 
réalité. Cela n’est possible que grâce 
aux dons privés. Plus on reçoit 
d’argent des donations, plus on est 
en mesure d’être réactifs et d’ajuster 
notre réponse aux besoins du terrain.

mailto:info%40solidarites.org?subject=
https://www.facebook.com/SOLIDARITES.INTERNATIONAL
https://twitter.com/solidarites_int
https://www.instagram.com/solidaritesinternational/

